Digitized by Goog 


TRAITÉ 

D E 

COMMERCE, 

NAVIGATION & MARINE, 

Entre Sa Majefté Louis XIV. Roi de France, 
& les Seigneurs Etats Generaux des 
Provinces-Unies des Pays-Bas. 

Signé à Utrecht le il. eT Avril 1713, 



A LA HAYE, 

Chez PIERRE HUSSON, chez qui on trou- 
vera tous les autres Traitez de Paix des 
Puiflànces qui ont été en Guerre. 


M. DCC. XIII. 
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T RA I T È 

DE 

COMMERCE, 

NAVIGATION & MARINE, 

Entre Sa Majefté Louis XI V. Roi de France, 
& les Seigneurs Etats Generaux des 
Provinces-Unies des Pays-Bas. 

Signé à Utrecht le il. d* Avril 1713. 

L E Traité de Paix , qui a été conclu au- 
jourd’hui entre le Roi Très- Chrétien & 
les Seigneurs Etats Generaux des Provinces- 
Unies, faifant cefler tous les fu jets de mé- 
contentement , qui avoient altéré pendant 
quelque teins l’affeéfcion que Sa Majefté a 
toujours eue pour leur bien & leur profpe- 
rité , Suivant l’exemple des Rois fes Préde- 
cefleurs , de lefdits Seigneurs Etats Generaux, 
rentrant aufiî dans la même pafiion qu’ils 
ont ci-devant témoignée pour la grandeur de 
la» France , & dans les fèntimens d’une ,{in- 
cere reconnoiilànce pour les obligations & 
les avantages confîderabtes, qu’ils ont ci-de- 
vant reçûs , Sa Majefté ne veut rien omet- 
tre de ce qui peutf raffermir, & lefdits Etats 
Generaux , ne fouhaitant pas moins de la 
perpétuer , ont eftimé , qull n’ÿ en avoit 
point de meilleur & de plus affiné moyen , 
que d’établir une libre & parfaite correfpon- 
dance entre les Sujets de part & d’autre , & 
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pour cet effet régler leurs intérêts particuliers 
en fait de Commerce, Navigation & Mari- 
ne, par d«*Xoix & Conventions , les plus 
propres à prévenir tous les iriconveniens , 
qui pourroient affaiblir la bonne correfpon- 
dance : Sadite Majefté fatisfaifant au defîr 
defdits Etats Generaux j aurait ordonné le 
Sieur Nicolas Marquis d’Huxelles , Maré- 
chal de France , Chevalier des Ordres du 
Roi, Lieutenant General au Gouvernement 
de Bourgogne; le Sieur Nicolas Mefnager, 
Chevalier de l’Ordre de St. Michel,. fesAm- 
baflàdeurs extraordinaires & Plénipotentiai- 
res à FAfTemblée de la Négociation de la 
Paix, & lefdits Seigneurs Etats Generaux les 
Sieurs Jaques de Randwijk , Seigneur de- 
Rofîem, & Burggrave de l’Empire & Juge 
de la Ville de Nimege ; Guillaume . Buys , 
Confeiller Penfîonnaire de la Ville d’Amfter- 
dam; Bruno vander Düflên , ancien Bour- 
guemaître , Sénateur & Confeiller Penfion* 
naire de la Ville de Goude , Aiîèffeur au 
Confeil des Heemrades de Schieland , Dyk- 
graf : de Crimpenerwaard ; . Corneille van 
Gheel, Seigneur de Spanbroek, Bulkeftein, 

& Grand Baillif du Franc &‘de la Ville de 
l’Eclufe, Surintendant des Fiefs relevant du 
Bourg de Bruges duRefïort de l’Etat ; Fre- 
drik Adrien Baron de Rheede, Seigneur de 
Renfwoude, d’Emminkhuyfen &Moerker- 
ken , & Preiident de la NoblefTè de la Pro- 
vince d’Utrecht ; Siccovan Goflinga, Griet- 
inan de Franequeradeel, Curateur de l’U- 
niverfité de Franeker ; Charles Ferdinand 
Comte d’Jnhuyfen & de Kniphuyfen , Sei- 
, . ' gneur , 


(s) 

gnenr de Vredewold , &c. Depiiteï en leur 
Aflèmble'e de la part des Etats de Gueldres, 
cîe Hollande & de Weftfrife , de Zeelande, 
d’Utrecht , de Frite, de la Ville de Gro- 
ningue & Ommelandes , & leurs Ambaiïà- 
deurs extraordinaires & Plénipotentiares au- 
dit Congrès de Paix , de conférer & conve- 
nir en vertu de leurs Pouvoirs refpe&ivement 
produits, & dont copie eft ci*deflôu$ tran- 
fcrite d # un Traité de Commerce & Navi- 
gation en la maniéré qui s’enfuit. 

I. 

L Es Sujets de Sa Majefté & des Seigneurs 
Etats Generaux des Province-Unies du 
Païs Bas, jouiront réciproquement de la mê- 
me liberté au fait du Commerce & de la 
Navigation , dont ils ont joui de tout tems 
devant cette Guerre par tous les Royames , 
Etats & Provinces de l’une & l’autre part, 

I I. 


Et ainfi n’exerceront plus à l’avenir aucu* 
nés fortes d’hoftiiitez ni de violences les uns 
contre les autres , tant fur la Mer que fur 
la Terre , ou dans les Rivières , Rades & Eaux 
douces , fous quelque nom & prétexte que 
ce foit ; & aufli ne pourront les Sujets de 
Sa Majefté prendre aucunes Commiffions 
pour des Arméniens particuliers, ou Lettres 
de Reprefailles des Princes & Etats y Enne- 
mis defdits Seigneurs Etats Generaux , & 
moins les troubler ni endommager d’aucune 
forte , en vertu de telles CommiiTions ou 
Lettres de Réprefailles , ni même aller en 
courfe avec elles , fous peine d’être pourfui- 
vis & châtiez comme Pirates ; ce qui fera 
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pareillement obfeFvé par les Sujets dès Pro- 
vinces-Unies à l’égard des Sujets de SaMa- 
jefté ; & feront à cette fin toutes & quanta 
fois que cela fera requis de part & d’autre 
dans ks terres de l’obêïïTance de Sa Majefté 
& dans les Provinces-Unies, publiées & re- 
nouvellées déiènfes très-exprefiès & très-pré- 
cifes , de fe fervir en aucune manière de telles 
Commifiions ou Lettres de Reprefaillcs , 
fous la peine fufmentionnée , qui*fera exé- 
cutée féveretnent contre les contrevenans ; 
outre lareftitution entière, à laquelle ils fe- 
ront tenus envers ceux auxquels ils auront 
caufé aucun dommage. ' 

* IIL, 

■ ■ Et pour obvier d’autant plus à tous tncon- 
veniens, qui pourroient furvenir par les Pri* 
lès faites par inadvertance , ou autrement , 
& principalement dans les lieux éloignez , 

; il a été convenu & accordé , que fi quel- 
ques Prîtes te font de part ou d’autre dans 
la Mer Baltique , ou dans celle du Nord , 
depuis Tetmeufe éO-Norwegue., jufques au 
bout de la Manche dans l’efpaoe de quatre 
termines , ou du bout de ladite Manche jus- 
qu’au Gap 4e St. Vincent dans IkCpace de 
tix femaines , & delà dans la Mer Méditer-» 
ranée <& jufqu’à la Ligne dans fefpacedç dix 
femaïnes , & au delà de la Ligne & eu tous 
ks autres endroits du Monde dans l’efpace 
de huit mois , à compter depuis la publica-* 
tion de la Préfente, lefdit'es Prîtes & les dom- 
mages , qui fe feront de part ou d’autre 
après les termes préfix , feront portez en 
compte , tout çe qui aura été pris t fera 

tendu 
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rendu avec compenfation de tous les dom- 
mages qui eu feront provenus. 

I V, 

Toutes Lettres de marque , & de Repre* 
failles , qui pourroient avoir été ci-devant 
accordées , pour quelque caufe que ce foit, 
font déclarées nulles ; & n’en pourra être 
ci-aprës données par l’un defdits Alliez , au 
préjudice des Sujets de l’autre ; Si ce n’eft 
feulement en cas de manifefte déni de Ju- 
ftice , lequel, ne pourra pas être tèriu pour 
vérifié , fi la Requête de celui qui demande 
lefdites Reprefailles , n’eft communiquée au 
Miniftre qui fe trouvera fur les Lieux de la 
part de l’Etat, contré les Sujets duquel elles 
doivent être données , afin que dans le ter- 
me de quatre mois , ou plûtôt, s’il fe peut, 
il puiffe s’informer du contraire , ou procu- 
rer l’accompliflèment de Juftice qui fera 
dû. 

V. 

Ne pourront auffi les particuliers Sujets 
de Sa Majefté être mis en Aélion ou Ar- 
rêt en leurs Perfonnes & Biens, pour aucu- 
ne chofe que Sa Majefté peut devoir, ni les 
particuliers Sujets defdits Seigneurs Etats 
Generaux pour les dettes publiques defdits 
Etats. 

* , VI. 

Les Sujets & Habitans des Paysdel’obéïf- 
fance de Sa Majefté , & defdits Seigneurs 
Etats Generaux vivront , converferont , & 
fréquenteront les uns avec les autres , en 
toute bonne amitié & çorrefpondance. ; 
& jouiront eotr’eux de la liberté de Com- 
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Commerce & Navigation dans l’Europe, en 
toutes les limites des Païs de l’un & de l’au- 
tre , de toutes fortes de Marchandifes 5c 
'Denrées , dont le Commerce & le tranfport 
‘n’eft défendu généralement & universelle- 
ment à tous tant Sujets qu’Etrangers par les 
Loix & Ordonnancés des Etats de l’un & de 
‘ l’autre. 

V I I. 

Et' pour cet effet , les Sujets de Sa Ma- 
jefté & ceux defdits Seigneurs États Géné- 
raux pourront franchement & librement fré- 
quenter avec leurs Marchandifes & Navires, 
les Païs, Terres, Villes, Ports, Places & 
Rivières de l’un & de l’autre Etat, y porter 
& vendre à toutes Perfonnesindiftin&ement, 
acheter , trafiquer & transporter toutes for- 
tes de Marchandifes , dont l’Entrée ou for- 
tie , & tranfport ne fera défendu à tous Su- 
jets de Sa Majefté, & defdits Seigneurs Etats 
Généraux , fans que cette liberté récipro- 
que puifife être défendue, limitée ou reftrain- 
të, par aucun Privilège , Oétroi ou aucune 
Conceffion~p a tt ! ' cu lté re ; & fans qu’il foit 
permis à l’un ou à l’autre de concéder, ou 
de faire à leurs fujets des Immunités , Bé- 
néfices, Dons gratuits , ou autres avantar 
ges , par deffus- ceux de l’autre à leur pré- 
judice ; & fans que lefdits Sujets de pa,rt & 
d’autre foient tenus de payer plus grands , 
ou autres Droits, Charges, Gabelles ou Im- 
polîtions quelconques fur leurs Perfonnes , 
Biens , Denrées , Navires ou Frets d’iceux , 
directement , ou indirectement, fous quelques 
» tître ou prétexte que ce puifle être , 

que 


que ceux qui feront payez par les propres & / 
naturels Sujets de l’un & de l’autre. 

-VIII. 

Les Sujets des Etats Generaux ne pour- 
ront suffi être traitez autrement, ou plus 
mal dans les Droits de contablied’ancréage, 
du Sol pari fis & toutes autres changes & impo- 
fîtions de quelque nom qu’elles puififent être 
apellées , foit fous le tître du Droit étran- 
ger ou autrement , fans aucune réferve ou 
exception, que les Sujets mêmes de Sa Ma- 
jefté Très-Chrétienne , qui ne feront pas 
Bourgeois dans les lieux , où lefdits Droits 
fe lèvent. 

I X. 

Qu’à l’égard du Commerce du Levant en 
France , & de vingt* pour cent qui fe lève 
à cette occafion , les Sujets des Etats Gene- 
raux des Provinces- U nies jouïront auffi de 
la même liberté & franchile , que les Sujets 
du Roi Très-Chrétien , tellement qu’il fera 
permis auxdits Sujets des Etats Generaux 
de porter des Marchandifes du levant à 
Marfeille, & autres Places per mifes en Fran- 
ce , tant par leurs propres Vaififeaux , que 
dans des Vaififeaux François, & que ni dans 
l’un ni dans l’autre cas lefdits Sujets dès 
Etats Generaux ne feront affujettis audit 
vingt pour cent, finon dans les cas, où les 
François y font fujets , portant des Mar-' 
ehandifes dans leurspropres VarflTeauxàMar* 
ièille , ou autres Places permifes , & qu’en 
ceci ne pourra fe faire aucun changement 
au préjudice des Sujets defdits Etats Gene* 
raqx. 
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Il fera permis aux Sujets des Seigpeurs 
Etats Generaux d’apporter , faire entrer & dé- 
biter en France & dans les Pays Conquis, li- 
brement & fans aucun empêchement , dp 
Harang falé , fans diftin&ion , & fans être fu- ' 
jets au remarquement , & cenonobftant tpus 
les Edits , Déclarations & Arrêts du Confeil 
à ce contraires , & nommément ceux des quin- 
ziéme Juillet, & quatorzième Septembre mil 
fix cens quatrevingt-fept , portant défenfes 
d’apporter ni faire entrer dans les Ports de 
France ou Places Conquife, du Harang au- 
trement qu’en vracq & falé du fel deBroua- 
ge ; & qui ordonnent que ledit Harang fera 
apporté dans les Ports de lyler en vracq en des 
Barils, dont les dixhuit compoferont douze • 
de Harang pacqué , lefquels Arrêts demeu- 
reront révoquez & annuliez. 

XI. 

L’on dépêchera réciproquement à la Doua- 
ne, ou aux Bureaux, tant en France qu’aux 
Pays des Etats Generaux , également & fans 
aucune diftin&ion les Sujets de l’une & de « 
l’autre Nation auffi-tôt qu’il fera pofiîble , 
fans leur caufer aucun empêchement pi re- 
tardement, quel qu’il puifle être. 

XII. 

Les Navires de Guerre de l’un & de l’au- 
tre trouveront toûjours les Rades, Rivières, 
Ports & Havres libres & ouverts pour en- 
trer , fortir , & demeurer à l’Ancre , tant 
qu’il ieur fera necefiaire , fans pouvoir être 
vifitez , à la charge néanmoins d’en ufer 
•vec diferetion , & de ne donner aucun fu- 
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, jet dé jalouite , par un trop long & nffe&é 
Eéjoür, ni autrement, aux Gouverneurs def- 
ditesPlaces & Ports , auxquels tes Capitaines 
defdits Navires feront lavoir lacaufè de leur 
•arrivée^ de leur féjour. 

XII I. 

Les Na vires dé Guerre de Sa Majèfté & 
defdits Seigneurs Etats Generaux & ceux de 
leurs Sujets, qui auront été armez en Guer- 
re, pourront eu toute liberté conduire les 
Prifes qu’iîs auront faites fur leurs Enne- 
mis , où ion leur Semblera , fans être obli- 
gez à aucuns droits , fcit des Sieurs Admi- 
taux , ou de l’Admirauté , ou d’aucuns au- 
tres , fans qu’au (fi ledits Navires, ou lefdi- 
tes 'Prifes entrans dans lès Havres, ou Ports 
de Sa Majefté , ou defdits Seigneurs Etats 
Generaux , puiffent être arrêtées ou faites , 
ni que les Officiers des lieux puiflènt pren- 
dre coonoilTance de la validité defdkes pri- 
ffes , lefqueiles pourront fortir & être con- 
duites franchement & en toute liberté aux 
lieux portez par les Com mi (fions , dont les 
Capitaines defdits Navires de Guerre feront 
obligez de faire apparoir : Et au contraire ne 
fera donné azfte ni retraite dans leurs Ports 
•ou Havres à ceux qui auront fait des prifes 
fur les Sujets de Sa Majefié ou defdits Sei- 
gneurs Etats Generaux $ mais y étans entrez 
pat necefliré de tempère , ou périt de la 
Mer , on les fera fortir le pVôtôt qu'il fera 
•poffible. ! .• "■ < .. j * ! « .*■ • 

X I V. 

•' Les Sujets defdits Seigneurs Etats Gene- 
raux ne feront point reputez Aubains en 

Fr an- 
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France , & ainfi feront exempts de la Loi 
d’Aubaine , & pourront difpofer de leurs 
biens par Teftament , Donation , ou autre- 
ment: Et leurs Heritiers, Sujets defdits Etats, 
demeurans tant en France , qu’ailleurs , re- 
cueillir leurs Succédions mêmes abintefiato , 
encore qu’ils n’ayent obtenu aucunes Lettres 
de Naturalité fans que l’effet de cette Con- 
cefîion leur puillè être contefté , ou empê- 
ché , fous prétexte de quelque Droit ou 
prérogative des Provinces , Villes, ou Per- 
sonnes privées ; pourront pareillement fins 
lefdites Lettres de Naturalité s’établir en tou- . 
fe liberté les Sujets defdits Seigneurs Etats 
en toutes les Villes du Royaume , pour y 
faire leur Commerce & Trafic, fans pourtant 
y pouvoir aquérir aucun droit de Bourgeoi- 
se , fi ce n’eft qu’ils eufifent obtenu Lettres 
de Naturel ité de Sa Majefté en bonne for- 
me , & feront généralement traitez ceux des 
Provinces - Unies en tout & par tout autant 
favorablement, que les Sujets propres & na- 
turels de Sa Majefté, & particulièrement ne 
pourront être compris aux taxes , qui pour- 
• ront être faites fur les Etrangers, & fera tout 
le contenu au préfent Article obfervé au re- 
gard des Sujets du Roi dans les Païs de l’o- 
‘ béiïfance defdits Seigneurs Etats. 

, X V. 

Les Navires chargez de l’un des Alliez, 
paffans devant les côtes de l’autre , & relâ- 
chans dans les Rades ou Ports , par tempête 
ou autrement, ne feront contraints d’y dé- 
charger ou débiter leurs Marchandifes , ou 
partie d’icelles , ni tenus d’y payer aucuns 

Droits , 
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Droits , finon lors qu’ils y déchargeront de9 
Marchandifes volontairement & de leur gré. # 
X V I. 

Les Maîtres de Navires , leürs Pilotes* 
Officiers & Soldats, Matelots & autres gens 
de Mer, les Navires mêmes, ni les Denrées 
& Marchandifes , dont ils feront chargez ,~ ne 
pourront être faifïs, ni arrêtez, en ^ertod’âu- 
' cun ordre general ou particulier de qui que 
ce foit, ou pour quelque caufe ou occafion 
qu’il puiffe être, non pas même fous prétex- 
te de la confervation , & défenfe de l’Etat, 

& généralement rien ne pourra être pris aux , 
Sujets de part & d’autre , que du confente- 
ment de ceux à qui il appartiendra, & en 
payant les chofes qu’on defirera d’eux , en 
quoi toutes fois n’eft entendu de comprendre 
les faifies & arrêts faits par ordre & authorité 
de lajuftice, & par les voyes ordinaires, & 
pour loyales dettes , Contrats ou autres cau- 
les légitimés , pour raifon defquelles il fera 
procédé par voye de droit, félon la forme de ’ 
la juftice. 

. . ’ XVII. 

Tous les Sujets & Habitatis de France & 
des Provinces-Unies pourront en toute fû- 
reté & liberté naviger avec leurs Vaifièaux , 

& trafiquer avec leurs Marchandifes , fans 
diftinéfi° n de qui puiflènt être les Proprié- 
taires d’icelle, de leurs Ports, Royaumes & 
Provinces , & auffi des Ports & Royaumes 
des autres Etats ou Princes , vers les Places 
de ceux qui font déjà Ennemis déclarez , 
tant de la France, que des ProvinCes-Unies, 

,'de l’un des deux , ou qui pourroient les' 
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devenir : Comme auffï les mêmes Sujets & 

• Habitans pourront avec la même fureté & 
liberté naviger avec leurs Vailfeaux & trafi- 
quer avec leurs Marchandées fansdiftinâion 
de qui puififent être les Propriétaires d’icel- 
les, des lieux , Ports & Rades de ceux qui 
font Ennemis de l’un & de l’autre defdites 
Parties , ou de l’un des deux en particulier 
fans contradi&ion ou détourbier , de qui que 
ce foit , non feulement à droiture dcfditeS 
Places Ennemies vers un lieu neutre , mais 
d’une Place ennemie à l’autre , foit qu’elles 
fè trouvent fituées fous la; JurifdiSion d’un 
mémeSouverain , foit; qu’elles lefoient fous 
des divers. 

* XVIII. 

Gé tranfport & ce trafic s’étendra à toutes 
fortes de Marchandées à l’exception de cel- 
les de Contrebande. 

X I X. 

En ce genre de Marchandées de Contre- 
„ bande s’entend feulement être compris tou- 
tes fortes d’armes à feu , & autres afïorti- 
mens d’icelles, comme Canons, Moufquets, 
Mortiers, Pétards, Bombes, Grenades, Sau- 
ciflfes , Cercles-poifTez , Affûts , Fourchettes, 
Bandoliéres, Poudre, Mèche, Salpêtre, Bal- 
les , Piques , Epées , Morions, Cafquets , 
Cuiraffes, Hallebardes, Javelines, Chevaux, 
Selles de Cheval , Fourreaux de Piftolets , 
Baudriers & autres afTortimens fervans à l’u- 
fage de la Guerre. 

X X. 

Ne feront compris dans ce genre de Mar- 
chandifes de Contrebande, les Fromens, Bleds 
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8c autres Grains, Légumes, Huiles, 'Vins, 
Sel , ni generalement tout ce qui apartient 
à la nourriture & fubftenation de la vie , 
mais demeureront libres , comme autres Mar- 
chandées & Denrées , non compris en l’Ar- 
ticle précèdent , & en fera le tranfport per- 
mis , même aur lieux Ennemis defdits Sei* 
gneurs Etats , fauf aux Villes & Places allie* 
gées, bloquées ou inverties. 

X X I> 

Pour l’execution de ce que deflus , il a été 
accordé qu’elle fe fera en la maniéré fui- 
vante. Que les Navires & Barques avec lesr 
Marchandées des Sujets de Sa Majefté, étant 
entrez en quelque Havre defdits Seigneurs 
Etats , & voulant de là pafTer à ceux defdits 
Ennemis , feront obligez feulement de mon- 
trer aux Officiers des Havres defdits Sei- 
gneurs États , d’où ils partiront , leurs Paf- 
feports , contenans la fpécification de la 
charge de leurs Navires, atteftez & marquez 
du Séel & Seing ordinaire & reconnus des Of- 
ficiers de l’Admiranté des lieux , d’où ils fe- 
ront premièrement partis , avec la Déclara- 
tion du lieu où ils feront deftinez , le tout 
en forme ordinaire & accoûtumée , après 
laquelle exhibition de leurs Pâfleports eit 
la forme fufdite , ils ne pourront être inquiétez 
ni recherchez , détenus ni retardez en leurs 
voyages, fous quelque prétexte quecefoit. 
XXII. 

li en fera ùfé de même à l’égard des Na- 
vires & Barques Françoifes , qui iront dans 
quelques Rades des Terres de Pobéïfiànce 
defdits Seigneurs Etats , fans vouloir entrer 

dans 
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dans les Havres , ou y entrans , fans toutes 
fois vouloir débarquer & rompre leurs Char- 
ges , lefquels ne pourront être obligez de 
rendre compte de leur Cargaifon , qu’au cas 
qu’il y eut foupçon qu’ils portaient aux En- 
nemis defdits Seigneurs Etats des Marchan- 
difes de Contrebande , comme il a été dit 
ci-deflus. 

X X 1 I r. 

Et audit cas de foupçon aparent , lefdits 
Sujets feront obligez de montrer dans les 
Ports leurs Paflèports en la forme ci defliis 
fpécifiée. 

XXIV. 

Que s’ils étoient entrez dedans les Rades, 
ou étoient rencontrez en pleine Mer par 
quelques Navires defdits Seigneurs Etats, oü 
d’ Armateurs particuliers , leurs Sujets , lef- 
dits Navires des Provinces Unies, pour évi- 
ter tout defordre , n’aprocheront pas plus 
près des François que de la portée du Ca- 
non , & pourront envoyer leur petite Bar- 
que ou Chaloupe au Bord des Navires ou 
Barques Françoifes , & faire entrer dedans 
deux qu trois Hommes feulement , à qui fe- 
ront montrez les Paflèports & Lettres de 
Mer , par le Maître ou Patron des Navires 
François en la maniéré ci-deffus fpecifiée, 
félon le Formulaire defdites Lettres de Mer, 
qui fera inféré à la fin de ces Traité, par lef- 
quels Paflepotts & Lettres de Mer , il puifle 
aparoîr non feulement de fa charge , mais 
aufii du lieu de la demeure &.réfidence, 
tant du Maître & Patron , que du Navire 
même , afin que par ces deux moyens , on 

puifle 


puiffeconnoître, s'ils portent des Marchan- 
dées de contrebande, & qu’il apparoiffe fuffi- 
famment , tant de la qualité dudit Navire # 
que defon Maître & Patron , auxquels Paffe- 
ports & Lettres de Mer fe devra donner en- 
tière foi & créance , & afin que l’on connoiflè 
mieux la validité, & qu’elles ne puiffent en 
aucune maniéré être fal(ifiées& contrefaites, 
feront donnez certaines marques & contre- 
feings de Sadite Majefté & defdits Seigneurs 
Etats Generaux. 

XXV. 

Et en cas que dans lefditsVaifTeaux& Bar- 
ques Françoifes , deftinées vers les Havres 
des Ennemis defdits Seigneurs Etats, fe trou- 
ve par les moyens fufdits quelques Marchan- 
dées & Denrées de celles qui font Ci-deéus 
déclarées de Contrebande & défendues , el- 
les feront déchargées, &confifquées par de- 
vant les Juges de l’Amirautc des Provînces- 
Unies ou autres competens , fans que pour 
cela le Navire & Barque , ou autres Biens, 
Marchandées & Denrées libres & permifes, 
trouvées au même Navire , puiéent être en 
aucune façon faifîes ni confifquées. 

XXVI. 

U a été outre accordé & convenu , que 
tout ce qui fe trouvera chargé par les Sujets 
de Sa Majefté en un Navire des Ennemis 
defdits Seigneurs Etats , bien que ce ne fut 
Marchandées de Contrebande, fera confif* 
qué avec tout, ce qui fe trouvera audit Na- 
vire, fans exception ni referve ; mais d’ail- 
leurs aufii fera libre & affranchi tout ce qui 
fera Ôc fe trouvera dans les Navires apparte- 

B nans 
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nans aux Sujets du Roi Très-Chrétien, en- 
core que la charge ou partie d’icelle fut aux 
Ennemis defdits Seigneurs Etats , fauf les 
Marchandées de Contrebande , au regard 
defquelles on fe réglera félon ce qui a été 
difpofé aux Articles précédais, & pour é- 
clairciffement plus particulier de cet Article 
il eft accordé & convenu de plus , que les 
Cas arrivans que toutes les deux parties , ou 
bien l’une d’icelles , fuéent engagées en Guer- 
re, les Biens appartenans aux Sujets de l’au- 
tre partie , & chargez dans les Navires de 
ceux qui font devenus Ennemis de tous les 
deux , ou de l’un des Parties , ne pourront 
être çonfifquez aucunement , à raifon ou 
fous prétexte de cet embarquement dans le 
NavireEnnemi ; & cela s’obfervera non feu- 
lement quand lefdites Denrées y auront été 
chargées devant la Déclaration de la Guer- 
re mais même , quand cela fera fait après 
ladite Déclaration; pourvû que ç’ait été dans 
les tems & les termes qui s’enfui vent ; à fa- 
voir fi elles ont été chargées dans la Mer 
Baltique , ou dans celle du Nord depuis 
Terneufe enNorwegue, jufques au bout de 
la Manche dans l’efpace de quatre femaines , 
Ou au bout de ladite Manche , jufques au 
Cap St. Vincent, dans l’efpace de fix femai- 
nes , & delà dans la Mer Mediterranée , & 
jufques à là Ligne dans l’efpace de dix fe- 
. inaines, & au delà de la Ligne , & en tous 
les autres endroits du Monde dans l’efpace 
de huit mois , à compter depuis la publica- 
tion de la préfente: Tellement que lesMar- 
• chandifes & Biens des Sujets & Habitans 

char- 
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chargez en ces vNav ires Ennemis , ne pour- 
ront être confifquez aucunement , durant les 
termes & dans les étendues fufnommées à 
raifon du Navire qui eft Ennemi , ains fe- 
ront reftituez aux Propriétaires fans aucun 
delai , fî ce n eft qu’elles ayent été chargées 
après l’expiration defdits termes; St pourtant 
il ne fera nullement permis de tranfporter 
vers les Ports Ennemis telles Marchandées 
de Contrebande que fon pourroit trouver 
Chargées en un tel Navire Ennemi , quoi 
qu’elles fulTent rendues par la fufdite raifon. 
Et comme il a été réglé ci-deffus , qu’un Na- 
vire libre affranchira les Denrées y chargées, 
il a été en outre accordé & convenu , que 
cette liberté s’étendra auflï aux Perfonnes 
qui fe trouveront en un Navire libre , à tel 
effet , que quoi qu’elles fuflènt Ennemis de 
l’une & de l’autre des Parties , ou de l’une 
d’icelles , pourtant fe trouvant dans le Na- 
vire libre , n’en pourront être tirées , fi ce 
n’eft qu’ils fuffent Gens de Guerre , & effe- 
ctivement en fervice defdits Ennemis. 

X X V I I. 

Tous les Sujets & Hatytans defdites Pro- 
vinces -Unies jouiront réciproquement des 
mêmes Droits , Libertez St Exemptions en 
leurs Trafics & Commerce dans les Ports 
Rades , Mers , & Etats de Sadite Majefté ; 
ce qui vient d’être dit, que les Sujets de 
Sa Majefté jouiront en ceux defdits Seigneurs 
Etats, & en haute Mer, fe devant entendre 
que l’égalité fera réciproque én toute ma- 
niéré de part & d’autre ; & même en ce cas 
que ci-aprês lefdits Seigneurs Etats fuITent 

B z en 
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en Paix , Amitié & Neutralité avec aucuns 
Rois , Princes & Etats qui devinrent Enne- 
mis de Sadite Majefté , chacun des deux 
' Parties devant ufer réciproquement des mê- 
mes Conditions &Reftri6fions exprimées aux 
Articles du prefent Traité , qui regarde le Tra* # 
fie & le Commerce. 

XXVIII. 

Et pour aflurer davantage les Sujets def- 
dits Seigneurs Etats , qu’il ne leur fera fait 
aucune violence par lefdits Vaiffeaux de . 
"Guerre i fera fait défenfe à tous Capitaines 
des Vaiffeaux du Roi , & autres Sujets de 
Sa Majellé , de ne les moleftet ni endom- 
mager en aucune chofe que ce foit , fur 
peine d’être tenus en leurs Perfonnes& Biens 
■ des dommages & intérêts , & à foufFrir juf- 
ques à la dûë reftitution & réparation. «■ 

* ' - XXIX. 

'• 'Èt pout cette canfe feront dorefnarent les 
Capitaines & Armateurs oblige* chacun d’eux, 
avant leur pattement, de bailler caution bon* 
ne& folvable par devant les Juges compétens 
de la fomme de quinze mille livres tournois, 
"pour répondre chacun d’eux folidairement 
‘des malverfations qu’ils pourroient commet- 
tre en leurs courfes , & pour les contraven- 
tions de leurs Capitaines & Officiers au pré- 
sent Traité & aux Ordonnances & Edits de 
Sa Majefté, qui feront publie* en vertu & en 
conformité de la difpofition d’icelui, à peine 
de décheanqe & nullité defdits Commiflîons 
& Conge* ; ce qui fera pareillement pratiqué 

par les Sujets dcfdits Seigneurs Etats Gene- 
raux. ■ 1 • * ' . . * 

1 : XXX. 
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S'il arrivoit qu’aucun defdits Capitaines; 
François fit prife d’un Vaiffeau chargé def- 
dites Marchandifes de Contrebande , com- 
me dit eft , ne pourront Iefdits Capitaines 
faire ouvrir ni rompre les Coffres , Males , 
Baies, Bourgettes, Tonneaux & autres Caif- S 
fes, ou les tranfporter, vendre ou échanger» 
ou autrement aliéner , qu’elles n’ayent été 
décenduës en Terre en la préfence des Ju- 
ges de l’Amirauté , & après Inventaires par 
eux fait defdits Marchandifes trouvées dans. 
Iefdits VaifTeaux , fi ce n’eft quelefdites Mar-.» 
chandifes de Contrebande ne faifant qu’une 
partie de la charge, le Maître ou Patron du 
Navire trouvât bon & agréât de livrer lef; 
dites Marchandifes de. Contrebande audit 
Capitaine & de pourfuivre fon Voyage; au- 
quel cas , ledit Maître ou Patron ne pour- 
ra nullement être empêché de pourfuivre fa' 
route & le deffein de fon Voyage, 

xxxi.; 

Sa Majefté voulant que les Sujets defdits 
Seigneurs Etats Generaux foient traitez dans 
. tout le Païs de fon obéïffance aufli favora- 
blement , que fes propres Sujets , donnera 
tous les ordres necefïaires pour faire que 
les Jugemens & Arrêts i qui feront rendus 
fur les Prifes , qui auront été faites en Mer , 
foient donnez' avec toute Juftice & équité » 
par. Perfonnes non fufpe&es niJnterdféesau 
fait dont il fera queftion ; Et donnera Sq 
Majefté des ordres «précis & efficaces , afin 
que tous les; Arrêts, Jugemens & Ordres de 
Juftice déjà donnez & à donner , fôient 

B $ ' promp* 
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promptement & dûement exécutez felorv 
leurs formes. 

XXXI I; 

Et lors que les Ambaffadeurs defdits Seir 
gneurs Etats Généraux , ou quelques autres 
de leurs Minières publics , qui feront à la 
Cour deSaMajefté, feront plainte defdits 
Jugemens , qui auront été rendus , Sa Ma- 
jefté fera revoirlefdits Jugemens enfon Con-- 
feil , pour examiner fi les ordres & précau- 
tions contenues au préfent Traité, auront 
étéfuivieséf obfervées, & pour y faire pour- 
voir, félon la raifon, ce qui fera fait dans le 
tems de trois mois au plus ; & néanmoins 
avant le premier Jugement, ni après icelui , 
pendant la Revifion, les Biens & Effets , qui 
feront reclamez , ne. pourront être vendus * 
ni déchargez , li ce n’eft du confentement des 
Parties intereffees pour éviter le déperîlfe- 
ment defdites Marchandées* 

. XXXI I I. 1 ' 

Quand Procès fera mû en première & fé- 
condé inûance contre ceux qui auront fait 
des Prifes en Mer , & les intereflcz en icel- 
les, & que lefdits intereffez viendrbnt à ob- 
tenir un Jugement ou Arrêt favorable, ledit 
Jugement ou Arrêt aura fon exécution fous 
caution, nonobftant l’Apel d’icelui, qui au- 
ra fait la Prife , mais non au contraire , & 
ce qui eft dit bu préfent Article & aux pré- 
cedens , pour faire, rendre bonne & briéve 
Juftice aux Sujets desProvinces-Unies, fur 
les Prifes faites en Mer,* par les Sujets de Sa 
Majefté ; fera entendu & pratiqué par les Sei- 
gneurs Etats Generaux > à l’égard.des Prifes 
b • &itç$ 



faites par leurs Sujets fur.ceuxdeSaMajefté, 
XXXIV. 

Sa Majefté & les Seigneurs Etats Gene- 
raux pourront en tout tems faipe conftruire 
ou fretter dans les Païs l’un de l’autre , tel 
nombre de Navires, foit pour la Guerre ou 
pour le Commerce, que bon leurfemblera, 
comme aulÉ,: acheter telle quantité de Mu- 
nitions dç, Guerre, qu’ils auront befoin;, & 
employeront leur Authorité, àcequçlefidits 
marchez, de Navires & achats de Munition* 
fe faflçnt de honne foi & à prix raisonnable, 
fans que Sa Majefté , ni les Seigneurs Etat* 
Generaux puififent donner la même permiffion. 
auxdits Ennemis de l’un & de l’autre, en cas 
que lefdits Ennemis Ment Attaquans ou 
Agrefleurs. ‘ • J P 

xxxv. 

Arrivant que des Navires de Guerre, ou 
des Marchands échouent par tempête ou au- 
tre accident, aux Côtes de l’un ou de l’autre 
Allié , lefdits Navires , Aparaux , Biens & 
Marchandifes , & ce qui fera fauve , ou le 
provenant , fi lefdites chbfes étant périfià- 
bles ont été vendues , le tout étant réclamé 
par des Propriétaires ou autres , ayant char- 
ge & pouvoir d’eux, dans l’an & jour, fera 
reftitué fans forme de Procès, en payant feu- 
lement les fraix raifonnables , & ce qui fera 
réglé entre lefdits Alliez pour le droit de fau- 
vement , & en cas de contravention au pré- 
fent Article, Sa Majelté & lefdits Seigneurs 
Etats Generaux promettent d’employer effi- 
cacement leur Authorité ; pour faire châtier 
avec toute la fé vérité poflible, ceux de leurs 
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Sujets qui fe trouveront coupables des înhu- 
jnanîtez qui ont été quelquefois commifes. 
à leur grand regret en de femblables rencon- 
tres. . • 

-;.XXXV I, / 

Sa Majefté & lefdits Seigneurs Etats Ge- 
neraux ne recevront & ne fouffriront , que 
leurs Sujets reçoivent dans nul des Païs de 
leur obéïflànce aucuns Pirates & Forbans 
quels qu’ils puiffent être; mats ils les feront 
pourfuivre, punir & chaflèr de leurs Ports r 
& les Navires depredez, comme les Biens , 
pris par lefdits Pirates, & Forbans , qui fe 
trouveront en être , feront incontinent & 
fan $: Forme de Procès reftituez franchement 
aux Propriétaires qui les réclameront, 

X X X V* I I. -, - 

Les Habitans & Sujets de côté & d'autre 
pourront par tout dans les Terres dfcl’obéïf- 
iance dudit Seigneur Roi & defdits Seigneurs 
Etats Generaux , fe faire fervir de tels Avo- 
cats , Procureurs, Notaires dt Solliciteurs , 
que bon leur femblera , à quoi aulïi ils fe- 
ront commis par les Juges ordinaires ;• quand 
il fera befoin , & que lefdits Juges ei» feront 
requis', & fera permis auxdits Sujets & Ha- 
bitans de. part & dlflùtre , de tenir dans les 
liebx où ils feront leur demeure , les Li- 
vres de leur Trafic & Correfjxmdance , en 
la. Langue que bon leur femblera -, fans que 
pour ce fujet ils puifTent être inquiétez ni re- 
cherchez. *'■ ' > 

XXXVII I. • - v • 

A l'avenir aucuns Confuls ne feront ad- 
mis de part dç d'autre , & fi l'on jugeroit à 

• ‘ pro-‘ 



propos d’envoyer des Rêfîdens , Agens , Com- 
miliaires, ou autres , ils ne pourront établir 
leur demeure , que dans les lieux de la réfi-, 
dence ordinaire de la Cour. ' !** 

. XXXI 3C ' 1 » •' ‘ 

Sa Majefié & lefdits Seigneurs Etats Ge- 
neraux y ne permettront point qu’aucun Vaif- 
feau de Guerre , ni autre équipé pour la 
Commiffion & pour le fervice d’un Prince , 
République ou Ville que ce Ibit , VÎtÉfee 
faire aucune Prife dans les Port , Havres ^ 
ou aucunes Rivières qui leur appartiennent \ 
fur les Sujets de l’un ou de l’autre , & eh 
cas que cela arrive, Sadite Majefté & lefdits 
Seigneurs Etats Generaux employèrent leur 
Authorité & leur force , pour en faire faire 
la reftitution ou réparation raifoQnablemçnt. 

' A ^r- -vi- r x L. 

S’il lurvenoit par inadvertance ou autre- 
ment quelques inobfervations ou contraven- 
tions au préfent Traité de la part de Sadite 
Majefté ou defdits Seigneurs Etats Géné- 
raux , & leurs SucCefïèurs, il ne îaiffera pas 
de ftibfifter en toute la forme, fans que pour 
cela ou en vienne à la rupture de la Confé- 
dération , Amitié, & bonne Correfpondan- 
ce, mais on en réparera promptement lefdi* 
■tes Contraventions , & fi elles procèdent de 
la faute de quelques particuliers Sujets , ils 
en feront feuls punis & châtiez, , 

Xhl 

Et pour miqpx aflurer à l’avenir le Com- 
merce & l’Amitié entre les Sujets dudit Sei- 
gneur Roi & ceux defdits Seiguettrs Etats 
Generaux des Provinccs-Unies des Païs-Bas , 

il 
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il a été accordé & convenu , qu’arrivant ci- 
après quelque interruption d’amitié ou rup- 
ture entre la Couronne de France & îefdits 
Seigneurs Etats defdites Provinces -Unies 
( ce qu’à Dieu ne plaife ) il fera toûjours 
donné neuf mois de tems après ladite ruptu- 
re aux Sujets de part & d’autre , pour fe re- 
tirer avec leurs effets , & les tranfporter où 
bon leur femblera. Ce qui leur fera permis 
de faire , comme auffi de vendre ou tranf- 
porter leurs Biens & Meubles en toute liber- 
té, fans qu’on puiffè leur donner aucun erm 
pêchement , ni procéder pendant ledit tems 
de neuf mois à aucune faifies de leurs Ef- 
fets, moins encore à l’arrêt de leurs Perfon- 
fonnes, 

X L I I. 

L’on préviendra de part & d’autre, autant 
qu’il fera poflible , tout ce qui pourroit en 
aucune manière empêcher directement ou 
indirectement l’éxécution du préfent Traité, 
& fpécialement de l’Article feptiéme, & on 
s’oblige aux moindres plaintes, qui fe feront 
de quelques contraventions , de les faife in» 
ceffamment réparer. 

XLIII. 

Le préfent Traité de Commerce , Navi- 
gation de Marine, durera vingt-cinq ans \ 
commencer du jour de la Signature , & les 
Ratifications en feront données en bonne 
forme , & échangées de part- & d’autre dans 
i’efpace de trois femaines^ à compter du 
jour de la Signature , ou jmitôt , fi faire fe 
peut. ; 

, , ; XLIV, 
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X L I V. 

Et pour plus grande fûreté de ce Traité de 
Commerce & de tous les Points & Articles, 
y contenus, fera ledit préfent Traité publié, 
vérifié & enregiftré en la Cour du Parlement 
de Paris, & en tous autres Parlemens du 
Royaume de France, & Chambre dés Comp- 
tes dudit Paris , comme aufîi femblablement 
ledit Traité fera publié, vérifié & enregiftré 
par lefdits Seigneurs Etats Generaux dans les 
Cours & autres Places, là où on a accoûtu- 
# mé de faire les Publications, Vérifications , 
& Enregiftremens. 

Formulaire des PajJeforts & Lettres de 
Mer 5 qui fe doivent donner dans VA - 
tnirauté de France , aux Navires & 
, Barques qui en for tir ont fuivant VAr- 
ttcle du prefent Traité, 

T OUÏS Comte de Thouloufe , Amiral 
JL 4 de France, à tous ceux qui ces préfentes 
Lettres verront, Salut: Savoir faifons , 
que : nous avons donné congé & permiffion 
à N Maître & Conduéleur 

du Navire, nommé 

Ville4c\ - » -du Port de 

Tonneaux, ou 
environ , étant de prefent au Port & Havre 
de de s’en aller à - 

< '••• *, chargé de 

après que vifitation aura été faite de 
fon Navire, avant que partir fera Serment 
devant, les Officiers , qui exercent la Jnrif- 

„ diétion 
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dîôion des caufes maritimes , comme ledft 
Vaiiieau appartenant à un ou plufîeurs des 
Sujets de Sa Majefté, dont il fera mis Aéle 
au bas des préfentes ; comme auffi de garder 
et faire garder par ceux de fon Equipage les 
Ordonnances & Reglémens de la Marine , 
& mettre au Greffe le Rôle , figné & véri- 
fié, contenans les noms &furnoms, lanaif- 
îance & demeure des Hommes de fon Equi- 
page , & dé tous ceux qui s’embarqueront ; 
lelquels il ne pourra embarquer fans le fçû 
oc permiflion des Officiers de la Marine, & 
en chacun Port ou Havre où il entrera avec 
ion Navire , fera apparoir aux Officiers & Ju- 
ges de la Marine du prefent Congé; & leur 
fera fidel rapport de ce qui fera feit & paffé 
durant fon Voyage; & portera lesPavilious, 
Armes & Enfeignes du Roi , & les nôtres , 
durant fon Voyage. En témoin de quoi 

, 5° US aV ? ns fait a PP ofer notre Seing & le Séel 
de «os Armes à ces prefentes; & icelles fait 
contrefigner par notre Secrétaire de la Ma* 
nne à , ' jour de , . 

: mil fept cens s,*, 

gné, Louis, Comte de Thouloulè. Et plus 
bas, par r 


formulaire de P Acte contenant le ferment* 

N P US . • de l’Amirauté 

d e certifions que 

. Maître. du Navire, nommé au 
; ^ e P° rt ^-deffus, a prêté le Serment men- 
tjonné en icelui. Fait à 

H jour de - 

nul fept cens 
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Autre Formulaire des Lettres , qui fe doi~ 
vent donner par les Filles & Ports de 
Aler des Provinces-tJmes , aux Navi - 
res & Barques , qm en for tir ont fuivant 
, l y Article fufdit. ; v 

A Ux Sereniffimes , Très-Illuftres, Très* 
Puifiàns , Honorables & Prudens Sei- 
gneurs Empereurs , Rois , Republiques , 
Princes, Ducs, Comtes, Barons Sei- 
gneurs, Bourgemaîtres , Echevins, Confeil- 
lers, Juges, Officiers, Jufticiers & Régens 
de toutes bonnes Villes & Places , tant Ec- 
Clefiaftiques que Séculiers , lefquels ces pré- 
fentes verront ou liront ; nous Bourgemaî* 
très & Régens de la Ville de 
fçavoir faifons que 
Maître du Navire 

comparant devant nous, a déclaré de ferment 
folemnel que la Navire nommé 

grand environ telles, 

fur lequel maintenant il eft le Maître, apar- 
tient aux inhabitans des Provinces -Unies , 
ainli Dieu le voudoit aider ; & comme vo- 
lontiers nous verrions ledit Maître de Navire 
aidé dans fes juftes affaires-, nous vous re- 
quérons tout en general & en particulier , 
où le fufdit Maître avec fon Navire & den- 
rées arrivera , qu’il leur plaife de recevoir 
benignèment & traiter dûëment , le fouffrant 
fur les droits accoâtumex des péages & 
fraix, dans, par & auprès de vos Ports, Ri* 

vieres 
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vieres & Domaines r le laiflàntnaviger, paf* 
fer, fréquenter & négocier là où il trouvera 
à propos, ce que volontiers nous reconnoî- 
tronsj en témoin de quoi, nous y avons fait 
appofer le Seau de nôtre Ville. * *' 

En foi de quoi nous Ambaflfadeurs fufdits 
de SaMajefté, & des Seigneurs Etats Genç- 

I raux , en vertu de nos Pouvoirs refpe&ifs , 
avons efdits noms figné ces préfentes de nos 
Seings, ordinaires , & à icelles fait appofer les 
Cachets de nos Armes. A Utrecbt le 1 1 . eP Avril 
1713, • 

Signé, 

(L.S.) Hux elles. , (L S.) J. v. Randwtjk . 

• (L.S.) Mefnager. (L.S.) IV. Buy s. 

(L.S.) B, v. Ùujjen. 

(L.S .) C. v. Gheel van 
Spanbroeck. 

(L.S.) F. Ai Baron de 
Reede de Renfvjoude. 
(L.S.) S. v. Gojlinga. 
(L.S.) GracfvanKxip 
buifen. 

** * i * * • * • 

‘ . ' ' . * % 

* 1 ’ ' , 

-* s Ple'wpouvoir du Roi. 

t * 

L Ou'rs par la Grâce de Dieu , Roi de 
France & de Navarre , à tous ceux que 
ces prefentes Lettres verront ; Salut. Com- 
me nous n’avons rien oublié pour contri- 
buer de tout notre pouvoir au rétabliifement 
d’une Paix fincere & folide , & qu’il y a lieu 

d’ef- 
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d’efperer que les Conférences , qui fe tien- 
nent à Utrecht pour parvenir à un bien suffi 
defirable, auront bientôt on heureux fuccès* 
voulant encore aporter tous nos foins pour 
v en avancer l’effet , & pour la rendre plus - . 
(table, Nous confiant entièrement en la ca- 
pacité , experiençe, zélé & fidelité pour no- 
tre fervice , de notre très-cher & bien amé 
Goufin le Marquis d’Huxelles, Maréchal dé' , 
France, Chevalier dê nos Ordres , & notre 
1 Lieutenant General au Gouvernement de 
Bourgogne, & de notre très-cher & bien amé 
le Sr. Mefnager, Chevalier de notre Ordre 
de St. Michel. Pour ces caufes & les autres 
bonnes confiderations à ce nous mouvant , 
nous avons commis , ordonné & député , & 
par ces prefentes , fignées de notre main, com- 
mettons, ordonnons & députons lefdits Sieurs 
Maréchal d’Huxelles , & Mefnager , & leurs 
avons donné & donnons Pleinpouvoir, Com- 
miffion & Mandement fpedal en qualité de 
nos Ambaffadeurs Extraordinaires, & nos Plé- 
nipotentiaires, deconferer, négocier, & trai- 
ter avec les Ambaffadeurs Extraordinaires & 
Plénipotentiaires de nos très-chers , & grands 
Amis les Etats Generaux des Provinces-U- 
nies des Pays-Bas, revêtus de leurs Pouvoirs 
en bonne forme, arrêter, conclure & fumer 
tels Traiter de Commerce, Articles & Con- 
ventions , que nofdtts Ambaffadeurs Extra- 
ordinaires & Plénipotentiaires aviferont bon 
être. Voulant qu’en cas d’abfence de l’un 
d’eux par maladie , on par quelqu’autre cau- 
fe légitimé, l’autre ait le même pouvoir de 
conférer , négocier , traiter , arrêter , con- 
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dure & figner tels Traitez de Commerce t 
Articles & Conventions , qui conviendront 
au bien que nous nous proposons , & à l’utilité 
réciproque de nos Sujets ; en forte que nofdits 
Àmbaffadeurs Extraordinaires & Plénipoten- 
tiaires agiflent en tout ce qui regardera la Né- 
gociation avec lefdits Etats Qeneraux des Pro- 
vinces-Unies des Pays-Bas , avec la meme 
Autorité que nous ferions & pourrions faire fi 
nous étionS'préfens en^erfonne , encore qu’il 
y eut quelque chofe qui requît un mandement 
plus fpecial, non contenu en cefdites préfen- 
tes. Promettant en foi & parole de Roi d’avoir 
agréable, & tenir ferme & fiable àtoûjours, 
accomplir & exécuterpon&uellementtoutce 
que lefdites Sieurs Maréchal d’Huxelles & 
Mefnager , ou l’un d’entr’eux dans lefdits cas 
d’abfence ou de maladie, auront ftipulé, pro- 
mis , & (igné en vertu du préfent Pouvoir , 
fans jamais y contrevenir, ni permettre qu’il 
y foit contrevenu , pour quelque caufe , ou 
fous quelque prétexte que ce puiffe être , com- 
me aufli d’en faire expedier nos Lettres de 
Ratification en bonne forme , & de les faire 
dé I iv rer pour être.échangées dans le tems dont 
il fera convenu par les Traitez à faire ; car 
tel eft notre plaifir. En témoin de quoi nous 
avons fait mettre notre Séel à ces préfentes. 
Donné à V erfailles le quatrième jour de Mars, 
l’an de grâce mil fept cens treize , & de notre 
Régné le foixante dixiéme. Signé, LOUIS, 
&iurlereply. Par le Roi, Colbert. Sellé 
du grand Seau de Cire jaune. 
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"T^T Ous Ambajfadeurs Extraordinaires & Plénipotentiaires 
i >1 du Roi T. C. aux Conférences de la Paix generale , décla- 
ratif que le Rot notre Maître a confenti & accordé une Liberté 
entière de la riche, tant de Harang , qu'autres Poijfons, de 
quetque nature & en quelques Lieux & Pays que ce puijfe être , 

Je t eus les Sujets des Seigneurs Etats Generaux , fans attendre 
les délais portez, par les demieres Traitez, de Paix fr de Commer- 
ce y fignez. P onzième (P Avril à Utrecht i Et qu'en confequence 
de ladite Déclaration , tous Vaijfeaux de Guerre de Saditc Ma- ' 
jefte , Armateurs & autres, ne pourront plus déformais pren- 
dre , rançonner, inquiéter, nimoleftertous lefdits Sujets def- 
dit s Etats Generaux , ni leurs Vaijfeaux, Barques ou Chalou- 
pes qu'ils trouveront péchans à la Mer , oudans lesRjyieres & ' » 
autres Eaux , ni en allant , ou revenant ; Et réciproquement , 
Mous Ambajfadeurs Extraordinaires^ & Plénipotentiaires des 
Etats Generaux aux Conférences de la Paix , déclarons que lef- 
dits Seigneurs J 9 tats Generaux nos Supérieurs ont confenti J? ac- 
cordé la même chofe aux Sujets de Sa MajcftéTrès-Chrétienne. 

En foi de quoi Nous avons figue le prefent A lie , fr avons fait 
appofer le Cachet de nos Armes. À Utiecht le 28. Avril 1713. 

Signé, Huxelles , Mefnager. 

Randwyck. W. fiuys. F. À. Baron de Reede de R.enf- . 
woude. S. v. Goflinga. Graef van Knipfruyfen. 

Collationné à l'Original par les Soujfigntz. Secrétaires des 
^Ambajfadeurs de France , i r des Etats Généraux des Prtvin- 
ees-Vniesi Signé, DuTheil* P. Scheltus. 

N O us Ambajfadeurs Extraordinaires & Plénipotentiaires 
des Seigneurs Etats Generaux des Provinces-Vnies , dé- 
clarons que ce jourd hui le 12 .de May, Nous avons fait avec 
Mejfieurs les Ambajfadeurs Extraordinaires du foi Très-Chré- 
tien , l'échange des 'Ratifications des Traitez, de Paix & de Com- 
merce , & des Articles ftparez. , tous conclus le il. du mois 
d' Avril dernier ; & que nous leur avons aujfi remis les "Ratifi- 
cations def dits Seigneurs Etats nos Supérieurs , des deu!e Décla- 
rations par nourdonnées le même onzième dudit Mois : Le tout 
en prefence de Mejfieurs les AmbajfaMurs Extraordinaires & 
Plénipotentiaires de la "Reine de la Grande-Bretagne , & après 
que nous avions déclaré que. nous faifions cet échange dans la 
pleine confiance que P AEle de cejfion des Pays-Bas Efpagnols fait 
par PEleffeur de Bavière , «Sr donné avant - hier par Mejfieurs les 
Ambajfadeurî de France à ceux de la Grande - Bretagne , pour 
être remis à la Reine leur Maîtrejfe , ejl conforme à l'Article 
JX. dudit Traité de Paix ; & qu'en cas que contre toute attente 
il ne fera pas trouvé tel , Sa Majefié T. C. fera qtPil fera ratifié * 
ir rendu conforme audit / X . Article. -A Utrccht le 12. May. 

• Signé , J. v. Randwyck. W. Buys B. v. Duflen. 

C. v. Gheel van Spanbroeck. - F. A Baron de Reede de 
Reafwoude. S. v. Goflinga. Gxacf vaû Kniphuyfen. 


